Coeur de maman

Oui, tu es la bonté méme, je la vois dans tes gestes,

Tu devines tous nos besoins — et peines pour y arriver,
Tu chantes pour calmer nos peurs, pour nous protéger,
Femme forte et dévouée, fidele a ta promesse.

Tu me soignes dans ma convalescence,

Je me sens dorloté dans ta présence.

Tu m’apprenais de vieilles chansons,
Elles traversent encore les quatre saisons.

Du matin au soir, tu ne t’arrétes jamais,

Ta montagne de besognes, tu la franchis sans tréve.
Tu as su garder ta famille unie,

En donnant le meilleur de toi-méme

L’un apres 'autre, nous sommes partis,
Chaque départ t’a pris un peu de vie.
Les petits-enfants que tu adores,

T’ont faite mémere en or.

Les années avancent — tu demeures,
Tu croises encore mon chemin,
J’entends tes conseils d’autrefois,
Coeur de maman — simplement.
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